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signalent corne fort itressante, sur la " lu-
litière artificielle," et accompngia son discours

d'auî'î expé'ieiecu qui démiîotuirt les pr1opriæ't(5s
de suit gaz, lott les qtialités spéciales sont dlc

poduilre tun vive clarté,d't r iiodore et d'mie

prodiluction itacile.. poiur. 'tusage ics paricti-
liers. A l'Pgrdu dut coIit M . Abi aluti ttiii-mtêmtie

dit qu'il nI'excédera tpas cinq slielliin gs par
mile pieds. Cette découverto uetit-ètre re-
gardée Comme j'ne îles luts imporLtntes de
notro industrie , et il est très probable que
l't'îiliéó et sera convenablement appréciée du

public.

Lt Gazelte d Canedr dut janvier cont ient
tiLo procl uttioetc Soi Excellence proro-
geaTiit au i 6lviier procliaitu a réunion les

cIa mîîbres, sans encuro les Colivaqtuer pour. la
dép/ce des af/'rcs.

On lit dans l'A/bion e New-urk, d 11
.lnvier •

tti importanto matiarc ducommerco libre
mitre les Etats-Unis et le CamiuIa, qui doit

< être coumbi aéve I'accès d(Iu St. Laurent
" ouvert aux vaisscaux Américaiis, Iarait en-

fit duvUir oti.eul r qtu1o 1 nue at îua,îioni, caîr
nous observois quun projet de lui à cet

Ségttrd est aitinonucé comme ordre du jour
tpour !C 25 tI corat.."

La querelli jtIzdicimiira encore pendante cn-
tre les avoclis et los .1tiges de Québec, a

eveill al'attention dii pruple los denx divi-
siuns de la provien sur l'ée vaiionti es taux
dl'honiorairtes accorudés ttux mnembre dut baurreu,
et sert de prétexte a le vives rcrimi inuions
contre eux de la part lesPt joraux et de leurs
correspondats. Les us rejeitteiti. suir le corps

entier les fiutes le rîuielilues-unis ic ses mîîemuî-
brs ei exhortant le pubbli à se livrer à l 'tu -

i- dets abus qui existent dans le barreaut i;au-
tres su rient:tuu2ut su i le nombre exoessif -la-
vouts qui. à raisonde(lelur chilfrc néüriue'
n sont pis tuis cpibles d' ecer honnéte
viceil leur piossmiu iî; selon les tis. la chusse

entière( des plaideurs est opprimée 1ar les
avocats, qui dénturent les lis dle la justice

cin combiuni les procéures poti' s'as.,urer dus
hinorai'es iplutôit qluf'afi le fire rcoînître

les dit,1 s des clietus, quils n me nitttelit gunuenu
secounde ltgne ;selo les tuuitres, il pst des

homiies dl loi pour qui lt besogne profCessi-
onnelle 'o'st qu un moyen de pirvenlir à réa-
)I er le vilespéctultions aui lédtrnent de
tots stanîs distintction. .

Ces ieprocles lpe: 1henimiévitible meut pa r
Ictur caretòcère le géuIté. iais touts ic sont
pas sans fondeinct. 'eruretur de'ceuix qui coei-
siur.-t la oirpouraîtîîutu îméentière (les avocats est
île s'imaginer que les abus judiciaires sont sons
rem'ble et ilute la loi les protége ( l'impunité .
jls se trompeu t : lt loi n'exempte persolimne
'èt ro juste ou ii iminquer à ses engngoments.

Cette 'rélex it sufîle ôte àu ces Cumeurs le
prétexte qu 'eles se clun iii'ftt a I 'Occasion

dIut coifli. iiallhetureux suurvnu entre le
htu tinc jtuuliei:iire et les inembres di ibarretau

ie lucieime capitate.
Dnlnts e-t etmjuetur.aussibieni que dans

toutes celles nu les d 'oluts du peuple sonil p-
peléès cuu cause, leItilgtig-( ces ré forniatenirs
dIt lniihareautt est empreint le viruilenme . Un
écrivain s'eNrimtie ainsi sur cette iitière
dans le .Mlorning Chronicle de Qutebuec :

Certuuîuuleien'uut, utute sseiublée publique
'\ evrmit tr- cnvoiuéo pour expritner ses
sentiments sur le stujet.

. . . . . . . . . . . . . . .
4Il est iti telips pour toluteschoses ;ce

" temps est tmiiitenauît arriv épour le peitple
riche et patuivre, bis out élevé, d(e toute croy-
anice pari ses pasteui rs, clu participer de ciitr
et dictioni à lit sainto catuse .le la liberté,
Contre le outg oppressif cs avocats, contre

Siin servage e avilissmnt.
" Quoi ! est-ce que o tit le distrit le Qtèélbec

Ssouflrira jque l'on diise quu'il est devenuit l'es-
" clavc iissir des Avocats, qu'il n'ose recla-

muer ce qui luz a/p(artieii saus se courber
4 servilement et saus ptyer à ces hom mes utn
" lourd tribiul ? utlle ltuîumilitutiation pour le
4 u e leécl.iré di dix-uicuvièuiîe siècle

On lit dans le Mlontreal Gazette ce vendrce-
di :
" LES pAUTr1Ls nEa LAi tREN.-Nous avons
été favorisé Iriv'émeit de la viiue dni ces spilenî-
clide-'s échIaintillonus iI goût et d(II taletît îes
dames le Ilontréal.-is forment titi cadclt
bien digno ces 0zelés donatrices et le lt '.irùs-
Royalec 1personneî q1ui le doit i-couvaitr. Ils se-
r'otl exhtibés aitx r-egards dc touis cux q]ui dl.-
siîer-t les voit-, atujourd'hmtt (vendc rodi) et dle-
mtaini, aux Salcs dc Mcdes. Rteed et Mca-
kitns, G.' randol t-ue St. Jacqutes, et serot emî-

paqutts lutîndli poaur at mur. N ous sotmîtmes
informotu q1u'tunti liste dcs cat!rilitcuri s a oc

travail est entro les mîainus dce Mesdes. Pîcodl
et iMdenkitis, et demneurz ouverte auix sous
cripilis de tout.e danme quti utt urtait pats eut
coîtilme en ce tmoent loccasiont du partici per
à ce mattgni fiqte pîréset; et ntous v-ouilous
a jouter ut l'excédanît dles sonîscriptlionis ait-
diei du cout et dus diåpenises enicouri-ues, .senra

parttagé cntre les 'ntitutionus clu chantrté ca-

toliques et prioestanf os dc celte ville.''

Le (tnnaain par it'. X. Marîuul. ,

Qutel pies feu il les cnaienneloi is ayanut r-eprto-
îluit d'apirès les Milainges Religieuv l'écrit doi

ar t'mier- sut- lutnada, nous cîcycn u I
est de notre tdevoir d'iunrmr quue 1 hlsicuri-'
lignes terminnt cot te comt posittion ont élu né-
cssairemonut- anmises, pa r lu mnauei cl'espaicO.

Nous réparons anjourhui cette onission. A la
suite de cette phrase: " La masse d le lpopti-
Itlon Canadienne est restée complètement
étranuîgère i ces pré'erndus vcux universels
d'annexio'' M. Matrmi-er ojotuait ;

" L'Angleterre ie.permettra pas qu'iun tel
·projet s'exécute, et nous nie devons pas le dlé-
sirer. Sous le régime. aunglais, la ppulu ton
Canadienne a conservé et conservera sa reli-
gion, sa nationalit-'é. Annexée à; l'Airitqte,
elle y noierait en eu de temls jusu'aux der-
niers vestiges de ses vertus hîrèditires. AILt !
qîu'il nous reste quelque part, dans le flot tout-
jatrs croissant das théories révolutioiris,
nu port ion de l'a ncie ne F rt uec, pu re et

c1dmîe.11, honnête et sensée. C'est utue imantnge
qu'on petut se plaire à observer, c'est un état

qui peit flire faire d'utiles réflexious, c'est
tun refuge îuCtt-ètre .

New-York, 17 Jatîvier 1851

Le paquehot à vapeur Franklin est parti dii
Ilâvrc ea 1lr janvier. Oui était encore sanis
nouvelles de './tlnîic12. 2'Aia a fit le tra-
jt t.tn 10.jours ; t'./lric, en Il jours.

Les nouvellcs politiques nî'nt aucune im-
portance.

Les nouvelles de Paris vont jutsquau iler.
Janvier. ui désaccord entre le« e
tuent et l'Assemîî Iavait cautsé quelque sen-

sation dans les cercles politiq u es. Les fonds
avaient baissé an conséquenco.

Il n'y a aucune apparence de pacification
probable cii idifférend Holsteiniois: Le comi-
miandant général des forces hulteiiui-ses s'est
volontairement démis du comnalaiement.

.Dans la Pulogno russe, les employés polo-
nais dans les douanes devai-iunt élt-e cgé-
diés pour tre retniplacès par des r'usse u. Oit
pressait avec énergie I'î-xé'ub.tloti d'atres
nesures teiclnt à rus,ianer lt- provinces
Poluonaises.
New-York le 18 janvier.-L'lontic avait

quitté Liverpool le jour fixé pour son départ,
ciitenuiatii. 27 passagers. Ol a vu t in iaiu-
teur cl'lalifax les débris d'u ruisseaut par-
tagé en deux parts, cpui a dû être 'Irisé par le
chocd'un stamer.

L'Ad-a est arrivé à New-Y(rk veniedi
à 9 heures 1p. i. n'apiurtant auitie ienouvel-
le intéressante cl'AnUgleuerie.

Les lournauxd e SLuItucl iannoncent
l'envoi de 20,000 piastres à cetl capitaule, par
Jenny Lined, pour être distribuées aux pauvres.

Le Cnstitutionnel (Paris) iccuse 31. Dii-
pin d'avoir publié dans los D lut un artice'
inculpant les Bonp >artistes de s'êtr-econ jurés
potu r sa Mort et celle idu général Changaruier.
Les minist res de France 1tavient lias Vin-

tenîtion dIe retioncer à leurs înîrtefLetiul les,
A. 1[cssu Casse!. les iinresu res iu! tts et

coercitivies sont t à'ordre cii ljour. Une ouitr
martiale y siège en permiatnmice. Des ares-
.ationsfréquentes ont lien et le< citoyens ré-
fiaclt-irs y sont ussujettis à des châtiments
curporels.

Un engagoet entre lus Daiiois rt. les
troupesiti u lcui a eu lieu prés de \\ool-
selu. -Les preiiers malgré lah sIupurrte de
leuron libe, ott été c- la etatte, et
letur licite a été eoulli-îdéruib)lc.

r.as t'Çuî'îmn.un es mii entio.ns.-La

cour de circuitldes EtaL.s-unis, siègeanilt à
Noîvelle-Orlétns, s'est occupée l c iuveacu,

la 2 jti'vier dIu rocés intenté ait g ral Lu-
pez et aux personnes impliques avec lii dts
l'échauflourée du inhis de mai Avec la re-

prise dIe ces débats, sont. revenies natn elIe-
ment les exceitions de totutes sortes ; car. satuf

M. loudersonqui paraît f'rt pressé d'etn lit'
aucun des prévenus n'st dispos- à se Iisuer
juger avant t avoir épus étous les cliatirns.
'ometttu à ptus tard Pexamine des questiîs

préjudicielles, la. cour a commencé, daus 'au-
dience du 3', la formatin du jury destitué à
juger M. llend'rsoi. aNuis cete oprutiou
oOre, à son tour, d'ssez grndes dliihetul lau'
suite des unoumî b-eux ioti i île récusation qu ii
surgisscnt à chaque instnt; le 3 iti soir, on

uavait uencore trouy q ne six jures. Sumt.
tout e aplarence, les débats uuuprot u s'ou-
vrir que le 5, au pius tôt .

UNE coss a'riu'-D'après une dépêchoe
télégraphique de DBlia]tmiiort. onu ut l il décou-
vert à Lexinîlgon (Virie) un pr det ds sou-
lèveint tramé par les esclaves. Six ceuts
noirs à îleu près se trouuvcruienit im uupiqtués tdaus
le comp lot dot nt tilettre iiturceptée aurait
dvoilé le secret. Si la novell est exacte,

A Laes restic aîBctièoe en a du t uitt!n de-
la cbro, on u i det dcenseuat suintdreti ià lue

tuuere prcIe oentre plai -ep úiqueut.rgei- î

ui-in t. rsl liiàutetubeviiîi e

lOtt ili dns 'tiU ion draen le Hai'eMlre d u

.îîbil seminci dtrntire doci Sauce ma.r d'eîu

dntî 'eunt gardonc rotîtu r bomitueu lftt'con-

les gendarmes, ponr les prier de venir mettre
à la raison l'iuusutetur qui lus gratifiait si béné-
voulcIlelt de ses provocatis ou.Irages.

" L gendurms,comme c'était ulnr devoir,
vinrent au cablet, et après s'ètre enquis des
faits, prièrent poliment le citoyen maire de
Sarcey d'avoir à porter plus loin sou humeur
qutîerelletuse. Grandc fut la situéfct ion du
susdit à ce 'propos.' Il se retou rua contre les
gendarm es, et déclhirca sur eux le poids de
nu co!re, de l'air d'tun l e q i cionnat sl
vlteur. Invoquant sa qualité de magistrat
municipal, il les défia d'aller plus avanti. rLs
gentarmes, ute connaissent qilc i ur devoir

il y avait flagrant délit de ta pa ge et d'insultes;
peiu lotir importait la qualité du délhnaitiot,
ils passèrent atre ; le citoyen maire de Sar-
:wy [uit conduit t violo:1, et force resta à la
loi.

1 O il lons-nious ! grand Dieti ! nit allons
iouts ! Voilà qur: les gendarmes n'unt pas peuir

des maires rouges, et. se permettent de les cof'-
flir-- lorsqu'ils les trouvent on défiait. O iîac-
twni

- Le citoyen maire de Sarccy a, dit-on,
porté plaiute Contre les gendarmes. La jus-
lice répondra commnie elle doit rép -idr . ' En
attendant, M. le préfet a pris i arrêté, Cn
date i l 4,par ilcqtiel il suspenjd.I de ses fune.

tions, pour trois mois, le ::itoven twaire tIe Sar-

Par tie sombre et silencic:ssirée(tii

tnois dernier le bule..dogue chargé LIc gar-
Icir les tombes du cimetière Montmartre, fit
entendre de féroces a5oemnents. Reveillé
Cin sur-auît, .i. de Biuou, conservat.cur du ci-
mîetière, ancien IarécIal.dis logis dans hi
vieille garido, s'armrîa d'tine fourche de for et
'sélaiça sur les t races le lani ual. Prés dut

1nur de clôt 1)re, un h mline sélanîçar sur lii et
hlii Clia Si tii fais ii pa, tIi es mort !"
Cettc. iiiîe mc n'effrava pas M. de uoin, qui.

utta.gré ss soixunte-sept ans, se précipita sur
cet individu et lui porta plusieurs cotips de
fourcic ; mais le voler saisit la fturche de
la nmin gaicl, talldis pic de la droite, se

servant l 'titibâton à l'e::treni dquel tai .

fixé tu poignard, il fit, à .M. Buoni pl sieurs
b!Sures de eu c'imortance a la cuisse et

une illus grave i la mai tganciuc, entre l'index
t le pouce. Les cris Att voleur ! a Pàassas-

sut I ". I ns mlutteur, qm se mit i

fuir., t pa rvint à 'uhicr le t mur de clôtuire.
Ses blessuri-s ituttrott peu-il.trc la sIttice sur
ýOs trac-(. Du-s empr.i oes dIc sabot suIr le

sol. .lenxtérieur, semnblb:raie-nt ntinuoncer un
eoiipliuc.

-Uli a ffireix accidreIt vient d'avoir lieu sur
le Chminit de 1:r die Troyes à la station dI'L.-
gltiny.

Lu. sieur Golardon, cantonnier, était à son
juoste, lorsque, vers dotix heu res (I mati til
entendit le signal dotiné par titi onvoi d(e
nuit. Une barrire avait été laisske oivurt.e
e cant ou nie, pour la f rmier. voulut traverser

la voie; nirns à peite était-il arrivé sur le
miu il u chemin, que la locomotive s'avanra

sans qu iiâpûi l'éviter, lo renversa et lii passa
sur le corps. C inallieuretx a été relevé lor-

nllemein t itilé. La mîort avait été iiistan-
taitée.

0 C iR 5 r 2-N E A ilO E.

Monsieur 1 uitu'r,

Je vois sur fPiîuî des dcirrs tlniuiméros île I'i jir le
prétendut complàte-rehiu i'un assemle tuie ' Vercht-

-1 l1ur. 1 IueetiOn loupuailiie d'un imaIrguillierl ; cet écrit,
ruaas :prue s et -le faussetés, inestfiiciueet

couvenubfle dl lu paritîi un jorlinaIstef gn uiiteii ail qel-
lue respec utité; un et. nouisier le ré'lceur-gèranît
'y Iprodui' caouue téinuioulu uitaire, et pourtantuitu soiin Serit

iourmille de itussîtés évimîteautnut jrçuues dlpr es reu:
'sluiru!ns ut'liletteclu-rne Iý>ii- illulut eu l

Vercll'ic. reiui 1uuul îr soi t .trit p uni ilb:uucuu r't iiar
so in i vuree couite tout ce qui se ru tache à-il se.

Il ptend pi r Li lxeuple que lélection était déjà décidé
dès le dilulnaeche uPrécédem..:t ias iuii, ' pa unm mitni ue
it curé utile slleuonpatui laL Chose avait é au -

maichuue suivantc ; chtaseôuiîluuuttct se s, u alié.rlé
m nsnag, tiuts en avaut ur tiopir l'espriltPublie;

c'ar lIs pred de la prnfuuière asseiillée 'inrienut du
suz londus, Puis i uIllésL qtue iPar Condescendance pour le

Pti u ei ee, qui,e voyat. pQuerdu. si mit cabalaat ett
u ueo du conitemen't muiuitde s deux pa tis. D'ail-

leurs. le tou 'inoa'eane , et dt IPlaisanterie il iriale
qpii lgue t'unt bout aluuiutre de ret écrit est tel. que nonu-
sCIulmentt ui joutnaisie, as itime cut thomme bli i
auraitu itde lui répugnae l à le signer. Il'u ntre cu ml - îuu
liòre paur vilipenilder rossirmen det u ds canldidats, 3I.
\Vietoiru Larose, ancien et respectable citoyenl de Vercli-
res, ient tout le urt conuislite ut naoir ip i 'çu une éui-
cnIion libérale. Ceutes '.ce malhuur uii et pas e:ep-
tiounuel, il le iartag avec bien d'autres. et en pau tiîcu lier
avec son rival le candidt theureux. qui.stus le rap îupoiut
dls couinnulsaniuee. lui est pa iteut semblable. 2,oi-
sieur le ratppîorteiur uie pute arli Pse nîlonîplusi de. eriailleries

et duî tunulte af;ului- ux exetés dais la sacuisuic patr unie
loutraine le apageur, enns perdus de la .clique. tuais
dolt les mîîenauce'e Iles mnuuièies birutales nt couuî:ire

pus Mius à oigudr de lui scrnetitii i el libre île
w hotu uiles et Paiiblles, Plit t

let- asura Ili utuutjorit t. Aun vd i t utanidaiult lcturtuix le
lui clue M. Pierre Clicoinue, il lii lptdigue les loitanitges
lms lus' ountrées, les complimît rels les Plus déPlacus ; il

Vtie Sa granileu r i ic, sa g ts o ardeurà u î,ro-

mouvoir le bie ipiublie et fIéducat ; il on nui1t ul1r
tussi su p1rudence, cir ce ion .onsieur ayant, cii effet,

cautionné dans laTire Iui colliu',lieu li précaution le
se galntir contre les înttualtés dle 'ini inar uim doî-
bIc cuiitioeniicuiu ueu tfitcuit' ci't ce quui eau ppele fait e

de lut ' urdeur ate " t blion marché . 'uilis reieuant
Ile idn u la gusconnad.u il ésigne claiiieit tul des in.

tel.i ls de a'isseiblie taru épitlte iunsigite
. plde paisaterio i éoler, îui iuorti dieu msulle-

mcn j'enu suis Ie ail, te respectablit.ulividu contre qi
elle est Ilacée.-

Arrivus maint enanut u ersonn principal, celuiici-
tue lueîil se dirige en réalité toute cele série lepjulats suir-

casies et d'injures stochstes. Oui, in elft. monsieur le
r'dacteuriérant nie ud ait Plis 'de -ocrasion t'bîer
contreti ut itr, ceut té m auer tu-t.gr'n I est lé-

ju tii iS parmi iiui>i nue esîî c i Criu /na '
dot ol'ceilputlioîiconstnute,' lui ituiii e itu 1uîuIulloil c iou-

aisten c r iiiîileri sauts ucesse les act dn plîdtPouvoir, tant pu-

blie que Particulier. à dteverser le inépis sur lus v'n)i..
bles uaditins, -uri es tisages nc s et respec (ls de i

ai-t res. liiDjà les grids mots t' ler éîle responsabi-

lité, de coutle p doulte, de dilrsion des liummres, ;e
plogrès, le jésuitisme, .e engatiscm, d'linamontit tisie et
utres galimatias de t,/'unir, quii lea iLPuisés ti-mê à me
danls le dtictioinair phosophique dt Voltairie, comten..

EXTRAITS BEJ HlRNA1JX.

(Dii Canadien.)

Exconîî UN îraxr.nauta.-Un outre acci-
dent, pareil à cclui qIule nous rappartions il y a
peu dû teips comme étant arriv é à Saîint-poch
u cl lieu huindi -lerier' à Po-utieuf. Uneicti-

tr fille d'environ quatre ans et demi, euft it
île "illia: aPierpoint, forgeron ciployé à la
fiabnique dhu papier de M Il . Smith, s étant
approchée( du poële pendant rue sa mîur cétait
allée eliercelit- de l'eau, le fîteuprit à ses vôte-
imlents, et sa mère en rentrant, la trouiva cuve-
loppée de lutuithumes: lt lau vue eut fiat in'expirat

qu' très 80 heures dihorribles sotiffrances.
NI0y: Vx T ' L PatP ATIos.--Voici Pé-

lait les ariages, baptlêieset sé1 ulttures dans
les denx patroises catholiques clu cette ville
pendant l'année 850a :

Mariiges. Baptôi es. Sépuiltures.
Noirc-Daic S21S 989 773
SanLt-Roch 161 960 674

Total, 379 394A 1-47
Excéudenlt des bap:ûmIlles sur lesséptl. -502

Paocs EI Pdissu.-Le orcury tIt qu le.
grantdt-ju'ry des sessions triiiestrielfles a rapparié
cotmmne fUuidé, un acte dl'auccuimtionu cotre M.

Niddleton, éditeur de i Gazette de Québec.
pour difflitmlation, pluiSto dl'iu iarticle qui a
p:iut dans la Gazette diu 27 lécemiibre dernier,
cotre M. Clhristie. Le erii-cîuy ajolte que
l'aflti le ie sera ias piussée plus loin.

,Nou1v.i tCoLlnýtoE.--Nouis avonas. le plisir
i'utiannoncer que M. le curé de la Poiite-Lcvi,
aidé d'une bonne partie le la paroisse, se. pro-

I!o- 0 I éu'eiritîr un collée près lu la nouvelle
é2elisc maintenant n cionstruction sur les liaui-
tettrs nit face de la vl le. Ce collége est destiné
à reumtp'i r unte acu i rupli existe dlins notre
systèmeé d'iistriuction secondaire. Le cours

:étudis sei tut curs commi.i'l cde cinq ans.
On se bornerau, apot:- Pensci itmicient lcs lan-
truies, à celui de Paniglais etdu fi'irançais. La
sitLuaioiu est admirable pourn iétablissement

i ce gen t-. I r sa prxiité te l ]Ville,
beustcup de jeunes geis poutrront y aller puti-
ser uue insi rnction coimerciali qu'on n pour-
rait pams letirdlonniier dansii os miisons i'édut-
Cu.iiin où onii ensei"gnc les hautes scieices et
les langues mortes.

(De la Gazette d(ul Canad.)

Avl u. .res commBainare t'Ecolesdu Uns-

tiat informé par une lettre de l'onorable. Mr. LEs-
r.. seertarePro a iiul, cui ldait dt L duDécembre

derrier, qut'il plu à sonut Exîueîence le GtwGuerneur'
Génélui en Conseil., le diviser ci parts égales entre le
llaut etle fas-canuada, LCtio1i Lgisltit' di, £50,00,
appuopri ôpour le Suutien des Ecules PubIliues, dana 
rtouvinlce dut Cauuadau, eut vertuc de lActe 4 et 5, ch. 18.
il d'ent ei l mon devoir de vous ftireCi iaiui c Cette lé-
cision, npour vuis Is'ir dle uid, a Lut ue ftiir se pour-
ru. danisvos proctues, iu attendant qute je fisse Le uîou-

seux cacuilsd ivisant £25, t000 au I de £29,000 uu
ilaient ci-îlevainalt louué ail us-Cna îluî pour tobjet sus-
lit, entre les muniicpilahtés scolaires eu iploportion lde leur
population, respIuive. Elles doivent s'ueuînldre, en con-.
séquene, àatlle elertone dimmnution dlants lemls paris dec
Ocutroi. u uelem, tanut que par un n1ouveau lieceise-

nient Génuéal, î'lt ra pas fourii au Gouvernement la
bàýe tnme nouvelle diision, dpi pi la population respee-
tive des deux sec'ions de la Proviuce.

J'ni encore uà Iim uldire, pour Piiformatinii le M1M. les
SIe nituus, qte Is Irauix t' Exiiauiers du Dismelît

le lual t.t i-tle Québec soit as Ciplet, et I qua jai
umaisin dIe croire qu'ils s'assemblront régulièrement touts
les trois mois, i commencer au remier adit île Mars

tînoclu:tuu -'s'ils Sont requis de le faite par lés Lîusî ititeutl s

Ilîmur leur ftuII osuiru'feNx-.,îe vouuîuu Par la loi, ut tout'
délivrer îes Diplômes.

A cet etiltt tîult istiCi touer ayant intention de subir soiu
icu xtae, doit eut 1venl i i écit le Secrétaire dtu 1 u-

t-lu', n moins qumze jOm5 avant le premier Miadi de
chanue trois mois. .

j aij et e un crtain niomr cd'exemplaires de ma Cir-
cuilair' No. 1, suui df' une sé de questions sur les di-

veuses brauces d'istiron prescries pur lut iii, etLils
-sont I l LIds 1osition d es isuituteutirs qi viiodronti tiit-

rer pai, ein se praraiit àûleur exaien. Ils ne peuvent
se li éseniter trop tôti, ui n trop , nuîa dnombrei m trop
, elî pti s t'dIr le s ttuîr aîîusituu ut ûtluidie manière aussi

susunte quei pssible. Is ot le ipuissants motifs
îoeur iiule tur, et . ere i'ns i îne nilligerit uien ituir

pacmn plisiement de ce devoir si ilportiint pour le siuc-
cus de Peseigniemuient, pour luitr ipopic suictòs, et pour le
bien le la soc1':é.

D'ailleurs,.I 'dpiuque où les Instituteurs levront avoir
subi leur.examen est pas éloignée, et s'ils attendent
qu'oîî -tcoit surie éc pouruu'se usiieil y Suint 1presse et
eoqll1siotu a rx oestrr'iuxitpeutêtr , eiti-
possibilité île pîale ser. D'où itl i suit que nombre d'institu-
teurs ponrraient se ticiter sa situttioi, et qu'.mtt d'é-
co!es seraïent sans liCt lteuas, ut cette époque. ceux
qui seront sans Dipluimes ut'auîrnut pas ildroitutà leutrs parts
le l'octroi. . J

1]ureu de uI't ildncuttji.
M'tonttreal, 10 lunîter, It. 

'Nous voyons par l e.firror d.l Toron-
ta du 17, qulle la velle on y avait entendit dE
formidables éclats de tonnerre accorapagnés
de vifs éclairs. Ce phénuonièe est assuent
remarquable.

---- ----

cent à circuler parmi nous et t passer cri faveur dans
certainuquartier ; on e'.ic1Iemine aussi gaiement verste
Scepi înisîae et Cela etîdouîtant de Lott, -ùu remnettlat lotit
un question, ,n s',acrinant particulièrement-contre le
clergé, en lui niant enfin le roit' de prendre part à
la rie de l'».glise, puis te dioit, bien entendu, de
s'iiîer'poseî' cimtîrnC'es îdemSeurs. D'après utn tel
étai de choss, il î'es pas étonnintiqu otre îespec-
table euré soit journetlement ei butte aux tracasse-
ries les plus outrageantes da la part de cette petite coterie
car celîui-l'a est un curé du bon vieux temps, Lun homme de
foi et îe principes, qui ne sait transiger ii avec sacouis-
cieca uîi avec ses devoirs, Lin Jimue (le vertus énninetu-
tes, olit pitre comme ceux de la primitive église, et (lui
tue doita liine que lui portent aujounîbui ses onislt ,

qu'à cetaines prédications unpeu vives, au sujet des
dauinuses tioctturnes et le l'iiInmpeéance; car, je ai dit, et
je le répète, nos réformistes tiennent beaucoup à interdire
au elergé le droit 'd'intervenir en matière de mSeurs. Je
me résume, monsieur 'éditeur, eut vous priant d'observer
que je ne. suis entré dans ces détails, que pour vus indi-
uelr somnmairernt les sources oitniatsieur le tôduieteuir-
gérnit an(dii puiser ses rnisignuîmens. ])'ailleurs soni
écrit insignifiant et mal-intentionné tna produit ici aucun
résltat bien sérieux. L'immense majoritié des citoyens
lespectables de lt par-oisse continue de servir d appui à
cati vénérable paseur, et totutes ces triluationis pasaes
i(- font nquie rehtausser IL'éclatde ses humbles, mýigpri-
cieuses vertus.

Agréez, monsieur, I'assurance, etc.
lIx Ei.týci'EuR.

i1fiiierve.

~D~~-~ ~U ~R~ ~I~T~~
Ssoltvile, Virginie, 15 juin 1850.

'[ ENDANT que je voyageais sur le canal Kanaka
. fuis attaqué d'un violent rhume qui me renda i ma a

et mit dans un tel état de fijblesse que je fus forcé drz
uitter levisseau suIr lequel j'étis employé comme en-

pitaine. Pendant l'hiver( qui suivit, il prit un caractre si
alrmiantsqgneje commençai à avoir des craintes c€ri'isas
Rien de plus pressé alors que de me procureri du Baurrm'
Dr. Wista"' J'en pris deux bouteilles, et je me trouvai
mieux. Aussi je crois. remplir un devoir en le recom--
mandant i toutes les personnes qui pourraient être afli-
gées de la même maladie.

JOSEPH R, BDEAL.

D OFFRES' scront reçues lu3 u'à
LUNDI, le TROISIEME jour dÌe FE-

VIUTER prochain, pour les OUVRAGES de
CHTA RPENTE di NOU VEA U PA LAIS

de JUSTICE, pour Montréal.
Le montant des contrats sera payé argent

comptant uil flir et à mesure tlue îo 'tivrago
avancera, moins la somme de 25 par cent qui
sera retenute jusqu'à la conîfection dles touix
les contracteurs saront tenus de fournir duxyc
cautions à la satisfaction des Commnissuires di
iureaut des Travaux Publics; les off'î's seronit

ad ressées aux dits Commissaires, mais ils no
s'Ol igent. ias d'aceputer les plus basses.

Pour plus amples inîformations, sl'udresser an
bureau cis soussignés, S7, rue des Fortfica.
tions, où l'0n pourra voir les plans et devis.

OSTELL î& PElIRAULT,
Architectes.

Montréal, 10 janvier lS .

ATJ EnTiT VPAEE, ulS.
rES Svndics pour la construction d'liune EGLISE :·r

SAC1r'RLTdans la Paroisse de S. Zoriqgk:. rece.
vrolit 'les soumissions l iome JOUR de JAN VikfR pro.
Chain à 10 Il ER ES di tmatinen la c mm: de la dit 5
Paroisse, pour la construction d'une EÏise et bacsritie eu
Pierre. L'lise devra avoir 90 pieds de long sur 45
pieds de largJet 32 pieds d'une pierre àsi'autre de hauteur,
et la Sacristie 25 piLeds qualtrr és, lu tout si mesure fianu'.sa
et de dedans e dedans. Pour plus am pIes ilfornilatiois,
voir les PLANS ir DEVIS pour réfereince.

St. Zotique. ce 15'deemire I850.

CETTE maison, déjà conmte dt public sous le nom de
pension Pie, est sise à 'extimité supérieure do

la Place Jacques-Cartier (ancien Marché-Neuf), ani NO.
7. Les familles et les personnes voyageant pour leti
santé, y tiotîverolitt Cii tout teinis des Chambres coinvenîa.
bleiluent nîîsiblées, la tranquiillité, ett ltîes len attention.,&
désitables. Léttablissement a v'îe sur le fleuve et réunit il
la beauté du site les avamateges île la centralité. dtu voisi..
tiage du port et des débarcadères des chemins dle fer.
Pix égaux a ceux des hâ els où il y a table d'hâte.

P OUR 1851,
A vendre chez

19 9ov. 1519.

E. PR. FABRE T Cia.
Rie St. Venîcenît, No. 3.

A V O C A T.
lBu-itaAu, ccoin des rues St. Vincent et Ste. Thérèse

ai dessons le l'établissement de la Mincirve.
Montréal,. 8 novelbre 1850.

FRAG! LEDtU
INFORMATIONS DEMANDEESON a bcEoiîu à ce bureau îVPinfor-mitions sut- le Sieurt

0 Firançois Lu'duu, qui serait dlécédé eun Canadali vers 1831
ou 1832. Ces informations sont demandées dans Pinté,
rôt d'tuiie famille Lediie. d Alençon. en France.

i3uireautiuti Secrétaiîie Proviuicual, Toronto le 2S Octobre
IS50.

A être muli iù pendant tun mois dans les Mélam s IL
gieux, La Ninerve et le Journal de Québtec.

A p -i la Prévidence et dans toutes les Libral
tius Catholiques de cette ville,

NEUVAINE

POUR SE PREPARER A LA FfTr

De Notre..Seigneur J1éss.Crist
Par le R. P. MEZZ:ARF.LLL de la C. de y.. innluin ui%

l'talien, d'apiés la dertniée éditi le Itome,
CI- .~.S. (0D. LA D0OUZm4N:

Montiutl 2 novemîubu>

ANNONC1ES.

.1B. MEIL.ER.a, S. E.,


